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Au vin d'lr.onneur offert en tin cie journere, !es reprl!~entants montbéliardais {ace à face très amicalement) .. . 
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Les maires de Montbéliard et de Ludwigsburg décident 
le développement des échanges scolaires Iranco-allemands 

La municipalitE de MontbEliard 
a reçu ce woek-end ses amis de la 
municipalitE de LudwiJSburr, ville 
jumel6e à notre citE depuis 1962. 

La d61Egation allemande, condui­
te par Herr Gotfried Ulshofer, 
comprenait dix-sept personnes : 
membres du conseil de la ville 
wurtembouraeoise, directeur de 
l'Institut franco-allemand, 
directeur des Affaires culturelles, 
et trois journalistes. 

C'est la première fois que le 
nouveau bouramestre de Ludwies· 
burg, nommé à la direction des 
affaires communales dt sa ville, 
il y a un peu plus d'un an, venait 
en visite officielle à Montb611ard 
avec une importante dEI6ption. 

Après son 61ection, il avait fait 
une brève apparition à l'h6ttl de 
ville de Montbfliard, pour prtn· 
dre le premier contact priv6 avec 
M. Boullocht, diputi-maire et ses 
adjoints. 

On avait donc eu à cœur à 
Montbfliard de donner un certain 
6clat à cette rencontre entre les 
deux municipalit6s. Dans le ca­
dre du jumelage, les · visites de 
l'une à l'autre des deux villes ont 
rEnEralement lieu au rythme d'une 
tous les deux ans, et les MontbE­
Iiardais ne sont pas près d'oublier 
la cordialitE, la chaleur mfme de 
l'accueil de leurs confrères alle­
mands lorsqu'ils n rendirent à 
Ludwiesburc en 1966. 

VISITE DANS 
LE PAYS DE MONTBELIARD 

Arrids vendredi soir, nos amis 
allemands ont eu la joie d'assis· 
ter ll un tris bon spectacle de 
ballets modernes : les ballets Fé-

Après Le repas, visite de 
la ville et, en particulier, du 

CES cie la ZUP. Ici, conférence 
devant le tableau ... vert. 

lix Blaska. Ils ont montri quel· 
que surprise à voir qu'en France, 
à partir d'un âre dit mGr, on avait 
quelque mal il appr6citr ces ex­
pressions restuelles nouvelles. Sur­
prise 6plement de constater le 
peu d'empressement de la popula­
tion à u déplacer pour ce renre 
de spectacle. 

Samedi matin, sous l'aimable 
conduite de M. Mulhenheim, ar­
chiviste municipal, ils ont visité le 
cœur de l'ancienne citf des 
princes, s'intéressant vivement aux 
plus vieux édifices et aux rappels 
historiques fournis par leur cicé· 
rone. Peu après, ils allaient, en 
car, jusqu'1 Audincourt, jetant un 
œil curieux au passace sur les 
nouveaux crands ensembles d'ha· 
bitations du Pays de Montbéliard. 
Tous ont posé de nombreuses 
questions sur la conception de 
l'habitat moderne dans l'Est dt 
la France, établissant des compa­
raisons avec leur propre cadre de 
vie. 

A midi, nos visiteurs retrou· 
vaient les membres de la municipa­
litE dt Montb61iard il l'hatti dt 
France pour un repas fraternel 
que présidèrent M. et Mme loul­
loche. La pres.. locale Etait 
conviée aux acapes et eut rrand 
plaisir à converser avec les jour­
nalistes allemands participant au 
voy are. 

Unt partie de l'après-midi fut 
consacrie à une visite très di­
taillEe du nouveau CES de la ZU!t 
où M. Graf, directeur, tt adjoint 
au maire dt Montb61iard, donna 
toutes explications utiles sur la 
construction. Il s'qit d'un très 
bel itablissement dont pourra ftrt 
fière la ville dt Montb61iard. Les 
61èvts y disposent d'un matfrlel 
dt travail très fonctionnel. 

CONSTRUIRE L'EUROPE 
A 18 h., tout le monde se re· 

trouva ;l l'h6tel de ville pour un 
vin d'honneur. Répondant ;l l'in· 
vitation du députE-maire, et de 

M. Lanr, adjoint, rrand orranisa­
teur de ce weelc-tnd franco-alle­
mand, plusieurs personnalités lo­
calts sont venues saluer les mem· 
bres de la d616ptlon allemande. 

On remarquait la prfsence de 
M. Robert, préfet de Montbfliard 
MM. Riss, procureur dt la Répu­
blique, Dufief, commissaire cen· 
tral dt police, Vincent. inspecteur 
du Travail, lieutenant-colonel Mul­
ton, commandant le 1" R.A., MM. 
Joly, directeur dt l'h6pital, Ros­
sel, commandant honoraires des 
sapeurs-pompiers, Schwander, pré­
sident d'honneur dt la Croix­
Rouee, Deschamps, directeur de 
la MALS, Ferrand, etc. Dt nom· 
breux repr6sentants dt l'enselrne­
ment : M. Nu, inspecteur pri• 
maire, Mme laconln, directrice du 
lyc6e des Huisselets, Mme la Di­
rectrice du CES Guynemer, le 
directeur du CES dt prçons, etc. 

Entourant le maire et les ad­
joints dt Montbéliard, on re­
connaissait iplement M. Ferreux, 

secrétaire aéntral de la mairie 

et divers chefs de service de l'ad­
ministration municipale. 

Dans l'allocution qu'il pronon· 
ça pour remercier us h6tes de 
leur visite, M. Boulloche devait 
soulianer les ressemblances pro­
fondes qui existent entre les deux 
municipalités de Ludwiesburg et 
Montbéliard. Dressant un bilan de 
huit années de jumelage, le maire 
a constaté que c'est surtout à 
travers les municipalités et les so­
ciétés locales (de musique, de 
sports, de tir, d'échec, folklori· 
ques) que des liens se sont noués 
entre les deux peuples. Ces liens 
pourraient ftre plus 6troits en­
core, en matière d'6changes sco­
laires notamment. 

Les contacts de ce week-end 
entre les deux municipalith au­
ront eu pour but de renforcer 
les échanges dans les domaines de 
la jeunesse, des sports et de l'ani­
mation culturelle!. 

« Le r61e du jumelage, a pré­
cisé M Boulloche , est de par­
venir, par·dessus les frontières, à 
une meilleure connaiuance et 
compréhension les uns des autres . 
Nous ne devons plus nous laisser 
aller à des idhs-clichés toutes 
faites. But ambitleuK peut-être, 
mais c 'est auui le nê;.re, nou' pou­
vons, par cu jumelaees, affermir 
la paiK et devenir des éléments 
essentiels de la fondation de l'Eu­
rope. » 

Evoquant une paix toujours me· 
nac6e, le maire de MontbEliard a 
ajout6 qu'un des moyens de aar­
der la paix en Europe est dt dres­
ser la barrière d'une opinion pu­
blique, unanime à marquer la vo­
lont6 des peuples dt s'entendre 
entre eux. 

Les souhaits exprimés par le pre· 
mier magistrat de Montbéliard 
ont rencontrE un écho favorable 
chez le bourgmestre de Ludwigs· 
bure qui, ll son tour, insista sur 
le désir de son conseil et de ~s 
compatriotes de développer les 
échanres de jeunes. 
« Les frontières . dit-il, se sont 
effacées pour les jeunes . Les 
échanges internationaux sont 
maintenant considérés comme na· 
turels. encore que pour notre jeu­
ness~! allemande ceci ne soit vrai 
qu'en direction des pays occiden· 
taux . 

M. Ulshofer se plut à rappeler 
que ce jumelage fut l'un des tout 
pr~miers en France, mis en route 
il y a près de 20 ans par un 
ancien maire de Montbéliard, M. 
Tharradin. Il souligna écalement 
la politique d'amitié menée et 
soutenue par des hommes comme 
Robert Schuman et Konrad Ade· 
nil uer. 

Le bourgmestre de Ludwigsburg, 
très satisfait des entretiens avec la 
municlpalltf de notre ville, conclut 
sur la richesse des apports du ju­
melage, pour l'ensemble des deux 
populations. 

IUFFET CHAMPETRE 
A BELVOIR 

Samedi soir, Montb61iard et 
Ludwlesburaeois se sont retrouvés 
à l'h6tel Bristol pour un banquet 
officiel, puis ont été invités à 
faire un petit tour à la halle poly· 
valente où se déroulait la ffte 
de la saucisse. 

Dimanche, une promenade était 
oraanisét dans la nllh du Doubs 
qui se termina par un buffet 
champftre servi au chitteau dt 
Belvoir. 

En présence de M. le So us-Pré{Et , les deux maires lèvent leur verre à la santé et à l a 
prospérité des deux villes. 


